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 MEMOIRES*siTe
|_ prefentez à Noffeigneurs dePar:
lement, pour moniftrer que les
dix-huit Deputez nômez pour

. R conferuation des Rentes de
l'Hoftel de Villepeuuents'affem-

- bler quand ils liugerontnecef. ÿ
.faire; pourfe raporterlesvns aux

autresles defordresqu'ilsauront
remarquez dansChaque nature
deRente & pour'enarrelter le

.… couts, & y chercher conjointes |
| mentleremede.   

Chez M. METTAYER, Imprimeur ordinaire du Roy,
en l'HCN, Damefie le Pont Marie,àla Coupe.

mo M. DE, L, ‘
»
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MEMOIRES PRESENTEZ e4

_ Noffeigneurs de Parlement , ponr monfirer que les

dix-bai&t Depatez nommex pour la conferuation des

Rentes de l'Hoftelde Ville, pensent s'affembler quand

ils le ingeront neceflaire pourfe rapporter les vas aux

antreslesdefordres qu'ils aurontremarqués dans cha-

quenature de Rente€"pour en arrefter lecours, Ed y

_ chercher conioinétement leremede. “+

    

  

 

  
  

\ CNÀ facilitéquel'on atrouuée à donner atteinte

SELS à quelques articles de l’Arreft du vingt.neuf-

“Lime uiefme Decembre de l'année mil fix censqua-

DT ranteneuf, afaitnaiftre la refiftance que Pon

NT D (ait auiourd'huy àil'affemblée des dix huit

EX Deputez. Fa & ee

LesDeputez fouftiennent que cette affemblée nepeut eftre

. empefchée ;'qu’ellea fon fondement dans les propres termes

 del’Arreft , & que fans cela la condition des Rentiers féroit

beaucoup plus mal-heugeufe qu’elle n'eftoit auparauant.

©: Pour l’Arreft.L'efpric 8& la penfée de la Cour a toufiours

eftéde faire agir conioin£tementles dix hui Defutez quand

_ ils'agiroit dela conferuation des Rentes. nd

Dans l’article quatriefme , qui eft le lieu où l’Afteft

commence à expliquerleurs fonétions l’on ne faiét aucune di-

__ftinétionentre eux,onn'en faiét qu'vn feul 8& melmecorps,

on lesiointtousenfemble,n'ayanttousqu'vnmefméemploy,
… -

qu'vnemefme Loy,8 queles mefmes reglemens àfaire exe-

cuter. £ RU Ne

Dans lecinquiefme article laCourlesvnit aufhi tous pour

- _faire feurs plaintes & leurs remonftrances,il n'y a point de

diuifiondutoge. 0 RENE

      .
pi}
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: Dans lefixisme article qui expliqielen{particulier qu’elle -
doireftreleurconduire &leur.pouuoirdansles adiudications
des fermes, danslestraittez, dans les procezintentésoù à in.
tenter , l'on n'enfait&t qu'vnefeule, & mefme compagnie ,on
nedit point qu'il n'y en aura quettois quiferontles pouluittes,
LaCourparleen General des dixhui&, .
.: La Courparlebienencore plusprecifement dans l’article
feptiefme,carelle dit que couslesDépurezindiftin&ement af-
fifterontaux Comptes concernans toutes naturesde rentes , 8
qu'ils feronttoutes diligences &pourfuittes neceffaires pour la
conferuation du fondsdecoutes lesnatures.Tellement que par
cétarticle,laCourexprimättouteslesnatures des rentes &don-
nant la direétion, generaleà tous les Deputez, celafait veoir.
que toute l'œconomiedel'Arreft ne va qu'a compofer vn feul
&mefmecorps des dix-huié&t Deputez pour les faire agir con-
ivinétement,&ferapporterLes vnsauxautéescequ'ilsiugeront
neceffaire pour le biencommun des rentes, céqui ne fefçauroic
Baie fansl'aflembléedesdi hi «Loc à 0

; : 3 2 € 5. £ L
; re

. commeelle afaiét,lesDeputezfouftiennent, fauffareuerence,
que l’Arreft deuroit eftreinterpreré enleurfaueurs +

Tous leseftabliffemens nefefont-iamais qué pour l’vtilité
publique & le bien commun.Quand on aréncontré cé poin&,
ona trouué la finde la loy &fapenfée:Zn ambiguavoce legisea
potins accipienda |ef'fianifcatioquegitie caret; prefersim cum
étiam vôluntas legis exeocelliai polir ce font les termes de la

Mais quand la Cour nefeferoitpas expliquée clairement

loy vingtfeufuiefme au dig. delegibas. ds
El faut donc voir fi l’afflemblée desdix.huit Deputez pour fe

raporter les vns aux autrestour ce qui eftde leur employ; & de
leursfonétions n’eft pas abfolüément neceffaire pour.l execu-
tion des Arrefts& desReglemens. -:, 21: cé

: La Cour fçait que le Confeil & l'aduis desplufieursper-
fonnes affemblées pour vne mefme fin, eft béaucoup plus
fort & plus folide que celuy detrois perfonnes . L'ignoran-
ce des vns eft releuée par l'intelligencedes autres. Ily en a auf
2 qui la foibleffe ou la crainte dans les chofesdifficiles font a-

bandonnerles bons deffeins. I} faut doncqu ils loient foufte-
nus

   
 

 

  

  



 
  
 

mr

nus par vnnombreconfiderable ,&-nonpas seulement parle
nombre de troisperfonnes, parmylefquellesil fepeutfaire

56 |
qu'bn'y en aura pas vne, quifoit exempte des deffauts cy-def-

- fusisepreféntés.221: 6 te Su MOT: à ef ent tte Fe

. La corruptiond'ailleurs fegliffe facilementparmy trois per-
fonnes, il n'en faut gaigner que deux pour eftre maiftre des
trois , parcequetoutferegle par lenombredes fuffrages.
- Entrorficfme lieu; files dix-huit ne pouuoient point s'affem<
bler8 fe raporter les vns aux autres toutcequifera neceffaire
pour le bien general desrentes ; l'on verroit agir tous lesiours
les Deputez par des moyenstoutà faicdifferens & contraires. ‘

+ Eesvnsfouffriroientparexemple la tranfpolition desnoms,
que l'on changealt l'ordre des payemens, que l'on diftribuaft
toutesfortes d'efpeces , & que l'on: donnaft atteinteà tous
les Reglemens. Les autres fcroient executer: pon@uëlles
ment, les Atrefts &: DeclarationsduRoy. Ce qui cauferoit
dés defordres& desmurmures danslepublic, car lesRentiers

: furtoutesles natureseftanrégalementfauorables ; il fetronue-
roit acantmoins qu'il yen‘auroitquifouffriroient toutesfortes
de defauantages dans letemps meftñequeles autres Rentersi
receurcient xfatisfaébion toutekntiere : bienqu'il fautva
concerv& vniondesdix-huiét Deputezquife raportentlesivns
aux autres dans vne affemblée regléerout ce qu'vn chacunaw:
ra temarqué dans ta narure de ren ce, dont,on luy aûra doané
ldisedinnpaniomhétes!:0or 20 2 anus % 1basdiiels

Maisontre les reglemens generaux, dont lexecution:ne
peut eftreconcertéequ'au eclesdix-hui@Depuréz,alfeprefen:
tebich founent d'autresaffaires où 1lfâutqu'ils agiffént con
joinéteinent , & dans lefquelles ilksné peuucnteftre partagez.
:1ÆLÿa méfme prefenrement vne affaire de verre quahitéqu
mériceleursoings engeneral. Quelques-particulierss’eftoienc
‘fait fairé dondes debetzdemeurezenireles mainsdéspayeurs
pour les rentes faifies,ou peur d'autresquin’eftoientpoint de.
mandées. M. [ean Buiffon aefté Commis pour faire ce recou-
urement,lequelil continuénonobftänt laDeclarationdumois
 dOétobre1648: qui à reuoquécette{ortede dons:rellément
que comme tout ces debetz dont il fait ce recouurement s’ef.
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 tendentfurtoutes lesnaturés, des rentes , ileftcertain que la

conduitedecctte affairenepeut pas-eftreentreprifeque parle.

confeil 8les'adüis-des dix-hui@& Deputez ; autrement il atri-

ueroitque lesvns deftruiroient ce que les autresauroiéntcom-

mencé, &.ilfeferoit auflivne infinité de pourfuittesinutiles,
&-dixprocez-péurvn,i ru Sub agen uni
La Cour voit dôc-lesinconueniens&lesconfequences pe:

rilleufes que-pourroitproduire la diuifion & le partagequeles

_ Preuoft.des:Marchands& Efcheuinspretendent faire desdix-

hui&Deputez ; &commeilsviuroienttous dans-la: confufion :

8c ledefordre; s'ils nefecommuniquoientpoint les vnsaux au.
trestoute leur conduite& ladireétion,, quileura efté donnée

parla.Cobie : Hp TIRER 5 51h =

: D'Inconuenient;deleuraccordercequ'il sdemandentiil n'y:
F + de %

embipolbnde toutou sion anus 29.5 iootrafssit 20

-Premmerement comimei'eftablifléménta efté fait pourvne.

bonne-fin;&par laprudenice.delaCour;ceféroitvn crime de
croire qu'il pût produire aucun mauuais euenemenr. Les effecs

ont toufiours rapport àleur principe;ils ne s’en feparent ia

mais aurine col oupatalom 20m ais rames neue

.«Lanoimination des Deputezfe fait parléchoix8 par l'eflite

_ des Habirans de Paris, detous lesordres8 detoures lescom

ditions. : |

“Ellele faicdans l'HoteldeVilléen prefencedu Preuoftdes
Marchands & Éfcheuins, & de tous les Deputezdetoutes les

compagnies Soaueraines. Tellement qu'il n'y a point d'appa-

rence quelesdix-huiét perfonnes choiliesauec tant de cicon-

fpetion äyentiamais d'autres penfées que lebienpublic,& que

leur conduiteine fait toufioursbien réglée. .- In MO

Enfinquapdil feroit poffible qu'vne fi augafte & fi celebre

affembléequecellequi a eftéarreftée pour lanominationdes

dixhuiétDeputez ; puftquelquefois fe tromper «ans lechoix

des -perfonnés,il n'y auroitnon-plus rien4 craindre de leur

bai 28 1UO0G QUI 19, 6262 ER "92 DE DURE

La:Cout a pourueu àtout, elle-a-renfermé tout leur:em-

ploydinsladireétiondesRentes ;qui eft laifeule:affaire dont

æ é À
Pi JL NE €

ils fe-nouuene.mefler: 1182 Li 4502 51630 299 1907 SnmiG) 01p

4 : |

 

 

 



  

  

ver
“lsne font aufprepofez Li sou Btsplaintés &des:

remonffrances. + Hisn’ontpointdeivrifdiion.Etpattantieur
 condnitenEep!peuteftrequ'innocente.: Onleutadonné.Lesmo:

Fes sfr dsbien:De mal ilsn'et fçanroientfaire:s.! 1>
: Enfin là condition désRentiers feroic:pire:qu ’élle n°aies

maisefté, fi on empefchaitquelesdix :huiékDeputeznefera-:
portaffenties vnsauxautrescequieftneceffaire:pourlacon-,
feiuation desrentes.Caravparauantilsagifloienrctouscon-
ioinétementdans ladeffence deleurs intérefts.Hsconferoiené
entelnombrequ'ilsvôuléient-1Isfignoient lésirequeftes en]
nom colle@if:Hseftoient mefmesreceus parties.Il yenæens
coresdes procezpendansenla Cour.H feroirdoncbieneftran-
_ge qu'ayant fermélaboucheà vingt milleRentiers; no

  uëntplusaviourd'Auyintentet d'a&iandeiéurch
fermaittoatlaerdes:por ent. péonnedes êrois
Depurez, Hot sm VAN 7? 2 Ur2ON 318 Brastn 3: 21712.

L'onférapeut: Motodintses,‘fçaubir q quepar l'Arteft
és vingt neufDecembre dernierl’on a fait là diftribution des
dix haiétDepuéz fur chacunenature derenté,8-qu’aibfi la
Coura entendu‘qu’ilsne'puffentpoints’vnir enfemblepour
confererde routeslesnatures & de | touslesdefordres quisy.
PourronE rencontrer. rat ars Ass + LR HO EL

LesDeputez Aipohdeur pcefté dittéoiqie poureftrédi-
ftribuésfur chafque naturé, ils nefont paspour cela exclusde
s'unir& de confererenfemblepour aduifer. oxmay decon:
feruer toutes les rencésenigeneral.: 1 61%fiAe 209 façon li
: Dansroureslesfocierésl’on y diftribuëÉteembibps aerléé
Fbliarie Chacunà fonpartage. Mais c'eft feulement pour la
facilitédes affaires,celàn'empefchepas quéce nefoittousjours

” laSociétéqui agir:dansroutesces rencontres,Les particuliers
tb saitesmaiftresabfolus; ilsn'ontqu’vne fimpledire-
&ion ,ilfaurqu'ilsraporrent ushtnei countées comduite;8c
queles refolutions fe:prennentpartoute laCompagnie. ‘Au-
tementil fe troaueroitque chafque particulierferoit lacom-
mmünautéluÿfeul; 8veé quifelfaitpourLebien la ERA en

_ Éeroit la ruinetodréenmerensb 2 25ldemliesus nsb roubon

 

Fr %s nnentendu parfon-Aréeft.Gardes
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| auoirordonné la diftribution PrSd huit fit'chaique aatüre
| - _ derente,fçauoir trois pour les Gabelles; trois pourle Clergé,

D troispour lesAydes, trois pourlesRecepresgenerales &pour
D _ des Tailles’troispourles Rentes desentrées,& troispour les: D:

_ Rentes des cinq groffes Fermes: Dansles articlesqui fuy- M :
4 uent, fçauoirle4:le s. le 6. &le7.où l’on parle dela confer- Ne
me| à vationdesrentes en general;l'on parletoufiours des dix huit |.
| He conjointement, onnelesfepare plus :pour monftretquela di- Eh.

; ftributionquiaüoit eftéfaictedes dix huit fur chafquesnäture dE.
+ parlepremierAruicledel’Arteftn’a efté que pourfaciliter{on |

s | execution, &monpaspourempefcherque les dix-huitne con.
ne ferenttous enfemble, & qu'ils nefe raportentcout ce7ils

trouverontneceffaire pour le bien commun. |
-«Prefupofe queles dix huit Deputez fedoiventfonte:& |:
confererenfemble,ne faifantqu'vnefeule& mefmeCompa- |L.
gnie, & n’agiffant tous que pour vnemefme fin, ils fupplient
laCour deleurordonnervalieu.patnefoitvu ax |

| | ARE id : | {
h 4. TM quelque lieu qu ils ‘affemblentiâte. n'eflimiene pas La

Lu melePreuoft des Marchands& Efcheuinsy puiffent affifter: ‘
% ÿ£es termesdesAtreftsde vingtneuf iefime prop &9 1 :

| : : evrier dernier y refiftent formellements: À M

Œ ‘ Dansl’articlecinqiefme dupremier AR. il ch dienéies
a Depitez pourLles rentes,pourrontfaire leursplaintes& leurs

remoñftfances pardeuanriePreuoftdes Marchands, ‘partant
il ne peut pas affiiterau licuBe dansL'affembléeoucesremon-
fheancezdhjuenteftiodéfäloés H nefgauroit pas elire nc

LE - atties 152) #1

# l | F share Acci qui du Mist Écies il eft dé
NE. y'eninterpretantle fixielme-arricledu premier Avrefbqueles |}.

LR Dénast poutrontiñtenter aucunprôcezqu'ils n'enayent. qi
-donnéaduisaû PreuoftdesMarchands8 DR “sé D
rontparpréuention intenterleur ation.:::: 1.

| Siles Preuoft desMarchands& Bohauirons la preuention, res D
-À — älsne pepuentpasagit Concurrémment auec les Depurezsle ||

L trouuer dans leur affemblée& dans{eur-conference. FETE  . |!

( …  esMaisiquand mefme1les tapes desAresneferoient ipas 7 4
| contpairess , {|}
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contraires commeilsfont àla pretention des Preuoft des Mar-
chands&Efcheuins, Il y a vneraifon politique qui Les doit roufs
jours feparer.de la compagnie desDeputez.

Commeils agironttous dans vne mefme nature d'affaires,
chacun trauaillera pour reüflic auec plus de fuccez.Toutes les

compagnies ne s’entretiennent que par l'émulation &par vne
_gencreufeialoufiequinepeut eftrequ'vuile au public.

_ EnfinlesDeputez fupplient laCour deconfiderer qu’ils n'a.
giffent point dans cette occafionpour leur incercft particulier ;
leur employ ne fera pas delonguedurée il doit finir dans qua-
tre mois. 1e. :
Mais ils feroientbien fafchez que le public leur ayant fai&

lhonneur deles choifirpour ce nouuel eftabliflement;on leur
fift ce reprochede n'auoir pas fait connoiftre les moyens ne.
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ceffaires pour lerendre vtile,
   

   

   

    

   

   

       

    

   

Les Deputez efperent doncquelaCour nefraftre point le
public de fonattente: Cu euidens eB utilites, res none poffunt Ne
confitai , vs recedatur abeojurèquoddinæquum vifunef. pus

_ Cenouueleftabliffemenceft vrile pour Les Rentes de l'Ho- principe:
ftel de Ville, LaCour l'aainf rtconnu, ellel’a ordonnépar les

… Arrefts du 29. Decembré & 9. Février dernier. Et ainfitoutes +
. les raïfons que pourroient alleguer les Preuoft des Marchands

… & Efcheuins, ne dotuent point eftreconfiderées. Leurintereft
particulier doit ceder a l'intereft public. Quand l'ancien ordre
_€ftchangé, tout cequife faifoit pour le fure executer,fe'des
ftruit & léruine defoy-mefme.

.. Les Arrefts meme & Reglemens fur lefquels les Prétoft
des Marchands & Efcheuins fondent leur refftance& leur op-

_ pofiuon, n'entiamaisefté faits pour l'affaire dontils'agift. La
Cour n'auoitgarde de-preuoir vn eftabliffeinentqui ne s'eft
fa:€ que pour arrefter Les defordrès qui ne fontarriuez que däs
des dérnierstemps. Elle eft libre dans cette occafion,il n'ya

: point deLoyqui la puiffe empefcher defaire le bié que la Fran-
celuydemande aujourd'huy, en permettant aux dix-huit De-
putez des'aflgmbier , 8&c de conferer de toutes lesrentesen ge-
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